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ANATOMIE DU BOIS 

DE LEEUWENBERGIA AFRICAN A R. Let. & N. Halle 
par Alain Mariaux 


La collection de bois du Centre Technique Forestier Tropical possedait 
un echantillon provenant du Congo (Mayombe), sous le nom de kikulu, 
avec le numero Groulez & Morel 13/SFMC, et demeurant indetermine, 
bien que I’herbier soit depose au Museum national d’Histoire naturelle 
ct que D. Normand ait reconnu en ce bois unc Euphorbiacee. 

R. Letouzey et N. Hall! ont rapproche cette r£colte (voir article 
ci-devant) d'un nouveau specimen inconnu du Cameroun, Leeuwenberg 9791 
egalement avec bois, pour en creer le genre nouveau Leeuwenbergia et 
Fespece L. africana, ainsi d’ailleurs qu’unc sccondc espccc L. letestui sur 
un echantillon recolte sans bois au Gabon. 

Nous allons decrire la structure du bois de ce nouveau genre, puis 
nous examinerons comment il se place, du point de vue de Tanatomie, 
dans la tribu des Joannesiees a laquelle 1’ont rattache les auteurs. 


Leeuwenbergia africana R. Let. & N. HalI6 

Groulez A Morel 13/SFMC = CTFT 8673, Congo, Mayombe. 

Leeuwenberg 9791 - CTFT 20280, Cameroun occidental. 

Bois blanc creme, A grain assez fin, de droit fil, moyennement lourd : 
0,60 de densite, sec k Fair, 

Couches d’accroissement marquees par des zones sombres sans paren- 
chyme avec fibres aplaties. 

Vaisseaux : dissemines sans ordrc; soit isoles, soit accoles radialcment 
par 2 a 5, et quelques groupes de petits vaisseaux. Plutot rares : 3 a 5 par 
mm 2 ; de taille moyenne : 150 it 160 microns de diametre tangentiel moyen; 
a section clliptique allongee radialement. Elements de vaisseaux tres allon¬ 
ges, environ 1 380 [a; k perforations uniques (sauf tr^s rares grilles k 2 ou 
3 echelons sur 13/SFMC), arrondies k large bourrelet, sur des cloisons 
longucment obliques; ponctuations intervasculaires areolees, ovalcs, en 
files obliques, grosses : 15 microns, parfois sou dees en barre horizontale. 
Thylles presents, a parois minces. Quelques depots blancs. 


Source . MNHN, Paris 
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Parenchyme : abondant, disperse en chainettes courtes (queiqucs 
cellules), onduleuses, independantes des pores, uniseriees, espacees d'une 
grosseur de vaisseau ou moins. Constitue de files de 4 a 6 elements tres 
allonges. Nombrcuscs ponctuations en tamis sur les faces radiales. 

Rayons : moyennement nombreux : 10 par mm, petits : 500 a 700 mi¬ 
crons, tres etroits : 30 a 35 microns, 1-series et surtout 2-series, avec une 
partie ccntrale k cellules couchees, de hauteur variable, et des prolongements 
1-series, & cellules carrees ou dressees sur plusieurs rangees. Beaucoup de 
rayons sont articules. Ponctuations vaisseau-rayon assez grosses, semblables 
aux ponctuations intervasculaires. Rares cristaux dans des cellules recioi- 
sonnees en 2 loges. Pas de laticiferes observes. 

Fibres a nombreuses ponctuations sur les faces radiales, parfois 2 ou 
3 en largeur dans la memc fibre. Ces ponctuations sont finement areolees, 
avec orifices en fentes croisees. Longueur 2 560 a 2 890 a de moyenne, 
largeur 40 a 50 microns, double paroi 13 a 17 t* d’epaisseur. Fibres cloison- 
nees absentes, Fibres gelatineuses tres abondantes dans les 2 specimens. 


AFF1N1T6S DE STRUCTURE DU BOIS DES JOANNESlfcES 

II ne pouvait etre question, a l’occasion de cette etude, de rcchercher 
parmi toutes les Euphorbiactes arborescentes, celles dont le plan ligneux 
se rapproche de celui de Leeuwenbergia. La cle des bois d'Euphorbiacees 
americaines, publiee dans Tropical Woods 54 (1938), par S. J. Record, 
utilisee avec les caractercs des Leeuwenbergia , conduit au voisinage de 
Joannesia ou de Tetrorchidium. La cle des Euphorbiactes publiee par D. Nor- 
mand dans 1’ Atlas des Bois de la Cote d’Ivoire 2 (1955), et qui ne contient 
que les arbrcs de cc pays, conduit a Discoglypremna. On pourrait ajouter 
ccrtainement plusieurs autres genres ayant des bois tres voisins, mais il faut 
reconnaitre que les rapprochements ainsi crees ont peu de valeur systema- 
tique, car les cles utilisent les differences de structure pour leur efficacite 
discriminante, et non pour leur importance profonde dans 1’evolution des 
groupcs. 

Tout au plus pouvons-nous dire que le bois du genre nouveau se place 
bien dans les Crotonoldees par son bois blanc mi-lourd, son parenchyme 
en chainettes espacees, ses rayons etroits, ses ponctuations intervasculaires 
tres grosses. 

11 etait plus interessant d’examiner les affinites de structure au sein 
de la tribu des Joannesiees. 11 s’agit, en effet, d’une petite tribu, constitute 
jusqu’a ce jour par les 3 genres Joannesia, Hevea et Annesijoa (Engler 
et Prantl, Die Naturlichcn Pflanzenfamilicn, revise par Harms en 1931). 

II se trouve que tous ces genres sont arborescents et que nous avons 
pu nous procurer les bois de Joannesia et d 'Annesijoa, que nous n’avions 
pas, grace a I’obligeance de laboratoires etrangers. 

Nous possedons au Centre Technique Forestier Tropical plusieurs speci¬ 
mens d'Hevea brasiliensis H.B.K. et H. guianensis Aubl. 


Source. MNHN, Pans 
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Le Forest Products Laboratory de Madison (Etats-Unis) nous a envoye 
trois specimens de Joannesia princeps Veil, et un de J. heveoides Ducke, 
de differentes provenances d’Ameriquc tropicale. 

Le Forest Products Laboratory, C.S.I.R.O., Melbourne (Australie) 
nous a envoye trois specimens d'Annesijoa novaguineensis Pax et K. Hoffm. 
espece unique, endemique de la foret dense de Nouvelle Guinee. 

Cette petite tribu de grands arbres rassemble done, en peu de genres, 
des provenances tres diverses, mais toutes tropicales. 

Les quatre genres presentent de profondes ressemblances de plan 
ligneux. mais aussi quelques differences noiables et d’importance taxono- 
mique certainement inegale. 

Void d’abord un tableau resumanl les principals caracteristiques, 
surtout quantitatives, qui facilitera la comparaison. 



fievea 

Joannesia 

Lceuwenbergia 

Annesijoa 

Vaisseaux : 

nombre par mm*. 

1-3 

2-3 

3-5 

11-14 

diamelre moyen (y.) 

180 

175-280 

150-160 

120-140 

long, elements .. 

1000 

660-780 

1 380 

950-1150 

poncluations I.V. (ji) .. 

12-13 

13-16 

15-16 

11-14 

Parenchyme : 

disposilion. 

chainettes 

ires disperse 

chainettes 

disperse. 


espaedes. 

a peine 


chainettes 


rcgulieres, 
en reseau 

en chainettes 

irregulieres 

irregulieres 

conienus . 

— 

crislaux 

- 

crislaux 

Rayons : 

nombre. 

7-10 

11-14 

9-10 

14-18 

seriation principal .... 

3 

1 | 

| 2 

1 

hauteur moyenne. 

500-900 

360-450 

450-700 

380-540 

largeur moyenne. 

27-35 

18-26 

30-35 

18-24 

contenus. 

— 

(crislaux) 

crislaux 

(cristaux) 

Fibres : 

longueur. 

1 310 

1 350-1 540 

2 560-2 900 

1 600-1 800 

largeur. 

25-36 

35-41 

40-50 

30-35 

cpaisscur 2 parois. 

9-13 

8-10 

13-17 

12-14 


Les differences les plus apparentes entre les quatre genres liennent 
a la repartition du parenchyme (voir les photographies), a la seriation 
des rayons, au nombre des vaisseaux. Mais ce sont des caracteres qui restenl 
neanmoins voisins et apparliennent a un meme type. 

En effet, en ce qui concerne le parenchyme, il s'agit toujours de lignes 
tangentielles fines, independantes des vaisseaux (apotracheales), et dont 
seule la dislocation s’accentue de VHevea au Joannesia. 

Quant aux rayons, qu’ils soient uni- ou tri-series, leur conslitulion 


Source. MNHN, Pans 

















PI. 1. — Leeuwcnbergin africana R. Let. & N. Halit (Groulez el Morel HjSFMC), Congo. — Section transversaie x 25, 
section ungentielle x 55. 
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Source: MNHN, Pans 
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Source: MNHN, Pans 
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PI. 5. — Anncsijoa novaguineensis P. et H. (A F.G.F. 26183), Papouasic (Nouvclle Guinie). — Section transversale x 25, 
section tangentielle x 55. 


Source: MNHN, Paris 
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est toujours la memc avec un corps central de cellules couchees (a fine 
section tangentielle) dans une proportion comparable par rapport aux 
prolongements uni series a cellules dressees. 

Le nombre de vaisseaux n’est sensiblement plus eleve chez Annesijoa 
que parce que nous comptons ces vaisseaux individuellement, mais il s’agit 
de vaisseaux groupes et la densite generate des groupes de pores est du mcme 
ordre comme 1c montrent les photographies. Neanmoins ces differences 
tres apparentes, et constantes, sont des elements precieux d’identification 
comme la presence de cristaux soit dans le parenchyme, soit dans les rayons. 

Beaucoup plus profondes nous paraissent les differences de longueur 
des elements de vaisseaux et des fibres, qui impliquent une difference 
importante de longueur des cellules initiates du cambium. Or nous trouvons 
un ecart du simple au double entre Leeuwenbergia et Joannesia, Hevea 
et Annesijoa etant intermediaires ou proches dc Joannesia. Si l’on ajoute 
a cela la presence de tres rares perforations en grille dans Leeuwenbergia , 
non aper^ues dans les autres bois, ce genre semble avoir la structure la 
moins evoluee du groupe. 

II serait certainement interessant dc poursuivre de telles recherches 
en direction de genres Vaupesia et Micrandra (voir article precedent). 

Les preparations et les analyses du bois sont dues A M mc A. Vitaus-Brun. 
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